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Santé orale
et Addictions
Organisé par SAOME en collaboration avec le RESPADD
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avec la participation du Pr Marc AURIACOMBE, Professeur de psychiatrie et addictologie,
Chef de service de l’Addictologie au Centre Hospitalier Charles Perrens, Bordeaux



L’addictologie moderne a construit ses fondations sur les urgences de santé publique des 
années 80, le VIH et l’usage de drogues par voie intraveineuse.
L’approche transdisciplinaire des politiques de réduction des risques a largement favorisé l’accès 
à la prévention et aux soins des populations vulnérables, précarisées et souvent marginalisées, 
de même que leur insertion dans la Cité.
En 2022, nous ne sommes plus dans une situation d’urgence vitale mais toujours dans une 
recherche d’amélioration des soins et de l’insertion sociale. 
La santé orale concerne un grand nombre de patients dépendants, qu’ils soient en situation de 
précarité ou non. 
Pour SAOME, organiser ce colloque avec le RESPADD, en tant que délégué régional découle 
naturellement de nos axes stratégiques, notre évolution vers un Centre de Ressources et 
d’Expertise sur les usages et addictions visant notamment à participer au développement 
des compétences, et à contribuer au déploiement d’une expertise, à la recherche et au 
développement. 
Je souhaite que cette rencontre puisse être l’occasion de sublimer cette pathologie du lien 
qu’est l’addiction en renforçant les liens entre les professionnels de l’addictologie et ceux de 
la santé orale, et ainsi inventer des pistes de réflexions vers des perspectives constructives, en 
s’inspirant des projets déjà existants dans ce domaine.

Les chirurgiens-dentistes font partie des professionnels de santé de premier recours à même 
de contribuer aux actions de prévention et de repérage des pratiques addictives. Les travaux 
menés par le RESPADD depuis près de 10 ans auprès des professionnels de la santé orale – site 
internet dédié, formation au repérage précoce et à l’intervention brève (RPIB) en tabacologie, 
etc. - sont venus confirmer cet intérêt, renforcé depuis 2016 avec la possibilité offerte aux 
chirurgiens-dentistes de pouvoir prescrire des substituts nicotiniques.

La réussite d’un accompagnement de qualité en addictologie et du rétablissement de l’usager 
passent avant tout par une collaboration étroite entre l’ensemble des acteurs, qu’ils soient 
professionnels de santé de premier recours, spécialistes ou travailleurs sociaux. Une des clés 
réside dans la reconnaissance entre ces acteurs de leurs complémentarités et compétences 
respectives.

C’est tout l’enjeu du colloque Santé orale et addictions –La Réunion dont l’objectif in fine reste 
celui  de la promotion de la santé des bénéficiaire de soins.

(1)Réseau des établissements de santé pour la prévention des addictions

Mot du Dr Nicolas BONNET

Mot du Dr Patrice HEMERY
Président de SAOME

Directeur du RESPADD(1)



Intervenants en plénières

Contexte du colloque

Santé orale et Addictions
« La santé bucco-dentaire fait partie intégrante de la santé globale, du bien-être et de la qualité de 
vie, depuis la naissance jusqu’à un âge avancé. » (2)

Nombreux sont les liens existants entre la santé bucco-dentaire d’une part, et d’autre part, la 
consommation de substances psychoactives, certaines addictions comportementales (telles que 
les troubles du comportement alimentaire), l’usage de plusieurs traitements dits de substitution.

Pour autant, la prise en compte de la santé bucco-dentaire dans le cadre d’une prise en charge 
en addictologie, et inversement, des addictions en contexte de soins bucco-dentaires, reste 
complexe.

Pour ce colloque, le choix a été fait d’une approche globale concernant l’impact des différentes 
consommations sur la sphère orale et les actions possibles de repérage, d’initiatives concernant 
l’organisation des parcours, de collaborations entre les acteurs, etc.

L’enjeu est d’améliorer la prise en charge et in fine la qualité de vie des usagers. Ceci grâce à 
la valorisation de la prise en charge multidisciplinaire, en faisant tomber les idées reçues, et en 
communiquant aux participants l’envie de s’engager dans l’accompagnement des usagers.

Pr Marc Auriacombe, 
Professeur en psychiatrie et addictologie à l’université de Bordeaux et 
à l’université de Pennsylvanie (Philadelphie, USA)
Directeur de l’UMR 6033 SANPSY 
Chef de pôle adjoint du pôle interétablissement d’addictologie,  au 
Centre Hospitalier Charles Perrens et au CHU de Bordeaux

Marc Auriacombe et son équipe ont contribué à la mise en évidence du craving comme marqueur 
étiologique transversal à toutes les addictions, avec et sans substances. Cette avancée importante 
dans la compréhension de l’addiction est à l’origine de nouvelles interventions thérapeutiques 
centrées sur le repérage et la modulation du craving. 
Les travaux de cette équipe portent aussi sur le développement d’outils numériques sur smartphone 
pour faciliter le repérage et la prise en charge en autonomie des addictions.

L’addiction se caractérise par 
la dérégulation du contrôle du 
comportement d’usage d’un 
objet de gratification. Malgré 
les efforts de la personne, cette 
perte de contrôle de l’usage 
va avoir pour conséquence 
un retour fréquent à l’usage 
(la rechute) et finalement 
son maintien involontaire et 
l’accumulation de dommages 
malgré les réels efforts de la 
personne. Ce qui constitue une 
source de conflits internes à la 
personne avec addictions, mais 
aussi avec son entourage familial, 
amical, professionnel et social.

Les toxicités sont très 
diverses et propres à 
chaque objet d’addiction, 
substance ou comportement. 
Lorsqu’utilisés en excès du 
fait de l’addiction, ces objets 
sont des causes directes d’une 
partie de la morbidité et de la 
mortalité (tabac, alcool), mais 
aussi de dommages sociaux et 
financiers (substances illégales, 
jeu pathologique). 	
Lors des thérapeutiques de ces 
pathologies «secondaires», 
cela aboutit à des difficultés 
avec les professionnels de 
santé, notamment si l’addiction

n’a pas été recherchée, 
diagnostiquée et prise en charge. 
Les thérapeutiques des 
addictions sont efficaces pour 
réduire la fréquence et l’intensité 
des rechutes. Le «craving», un 
besoin de consommer alors qu’on 
ne le veut pas, est actuellement 
le meilleur prédicteur de l’usage 
et de la rechute. Il est donc 
maintenant la cible privilégiée de 
la prise en charge de l’addiction, 
dans une perspective de 
maladie chronique : éducation 
thérapeutique, psychothérapie, 
pharmacothérapie et 	
autonomisation de la personne. 

Abstract
Addictologie, concepts et postures



Dr Neelesh DHUNY,
Médecin, Clinique d’addictologie Robert DEBRE (CRD),
Saint-Gilles les Hauts. La Réunion

Médecin légiste de formation, le Dr DHUNY est arrivé à La Réunion en 2017. Il a fait ses débuts en addictologie à la CRD comme remplaçant, 
et est titulaire depuis 2020.

Implantée à Saint-Gilles-les-Hauts depuis 2004, la Clinique Robert Debré a intégré le Groupe de Santé CLINIFUTUR depuis septembre 
2020. Elle occupe un rôle majeur et de proximité dans l’offre de soins en addictologie sur la région, en particulier sur le territoire Ouest 
de l’Île de La Réunion. Spécialisée dans la prise en charge des personnes dépendantes à des substances psycho-actives (alcool, tabac, 
médicaments, drogues) et/ ou à des comportements ( jeux d’argent...), elle offre un dispositif complet de prise en charge des addictions, 
allant du sevrage jusqu’à la rééducation spécialisée et à l’aide à la réinsertion. Elle compte près de 45 salariés, 4 médecins généralistes 
dont 2 spécialisés en addictologie. Elle a une capacité d’accueil de 60 lits et places

Les personnes souffrant d’addictions ont souvent un accès limité à 
l’offre de soins. A La Réunion, seules 2300 personnes ont bénéficié 
d’au moins une consultation en addictologie en 2020. 
Or, le trouble de l’usage de l’alcool (TUA) a des conséquences 
somatiques majeures : cardiologiques, hépato-gastro-
entérologiques, et oncologiques. De plus, un mauvais état 
bucco-dentaire contribue davantage à la dégradation de l’état 
de santé globale (dénutrition, douleur, communication verbale, 
image de soi).

A la Clinique d’addictologie Robert Debré (CRD), le trouble de 
l’usage de l’alcool est l’addiction la plus prévalente parmi les 
patients pris en charge. Un bilan systématique est proposé à 
chaque patient accueilli, comprenant entre autres des soins 
bucco-dentaires. De janvier à octobre 2022, près de 300 rendez-
vous dentaires ont été proposés aux patients de la CRD, et un 

patient bénéficie de 4 à 6 rendez-vous dentaires en moyenne au 
cours de son séjour.

Ces soins dentaires contribuent au mieux-être des patients à 
divers niveaux : 
•	 diminution des douleurs et du recours aux antalgiques, 

pouvant entraîner un mésusage, 
•	 meilleure alimentation, et donc amélioration générale sur le 

plan nutritionnel, 
•	 confiance nouvelle en eux-même et dans le système de soins.  

Ces soins contribuent donc à une meilleure prise en charge du 
patient sur le plan de l’addiction, mais aussi en termes de santé 
au sens plus global. Il est donc important que tout professionnel 
de santé au contact d’un patient souffrant d’addictions se penche 
sur son état bucco-dentaire. 

(2) https://cdn.who.int/media/docs/defa...(global_strategy_on_oral_health)_-_final_(for_web)_f.pdf ?sfvrsn=76d3d411_5
(3) Sommeil, Addiction, Neuropsychiatrie
(4)Réseau des établissements de santé pour la prévention des addictions
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Dr Nicolas BONNET, 
Pharmacien de santé publique, Directeur du RESPADD (Réseau 
des établissements de santé pour la prévention des addictions), 
Responsable de la consultation d’addictologie pour adolescents et 
jeunes adultes à l’hôpital de la Pitié-Salpêtrière.

De formation Pharmacien de santé publique, le Dr Nicolas BONNET est spécialisé en addictologie et occupe les fonctions de 
Directeur du RESPADD, Responsable de la consultation d’addictologie pour adolescents et jeunes adultes à l’hôpital de la 
Pitié-Salpêtrière.
Il est également engagé dans des fonctions associatives en tant que président du CAAARUD PROSES à Montreuil (93), secrétaire 
général adjoint de la Fédération Française d’Addictologie, et secrétaire général du Collectif Galilée.
Le RESPADD(4) fédère plus de 700 établissements de santé, sanitaires et médicosociaux, engagés dans la prévention et la prise en charge des 
pratiques addictives. L’association est l’origine de la stratégie Lieu de santé sans tabac et Lieu de santé promoteur de santé.
Le RESPADD a vocation à diffuser les savoirs, les savoir-faire et les savoir-être principalement à destination des professionnels, 
et porter des programmes de recherche-action dans le domaine de l’addictologie et de la promotion de la santé.

Le tabac est la première cause du cancer 
de la bouche et du pharynx. Les fumeurs 
sont jusqu’à 20 fois plus exposés au 
risque d’être atteints de ce type de 
cancer que les non-fumeurs, un risque 
qui augmente chez les fumeurs qui 
consomment régulièrement de l’alcool.
Par ailleurs, le tabac est, de loin, le 
plus important facteur d’échec des 
traitements d’implantologie. Et c’est 
sans compter ses effets sur l’esthétique 
(dents jaunes, taches noirâtres sur les 
dents), le goût, l’odorat et l’haleine. Ainsi, 
le sevrage tabagique, parallèlement au 
contrôle optimal de la plaque dentaire, 
est devenu l’une des mesures les plus 
importantes pour le traitement des 
maladies parodontales.

Les professionnels de la santé ont 
un rôle central dans la lutte contre le 
tabagisme et le chirurgien-dentiste 
y occupe une place privilégiée. En 
accentuant son intervention auprès des 
patients fumeurs, en leur partageant 
de l’information sur les effets du tabac 
sur la santé bucco-dentaire, en les 
conseillant sur les moyens disponibles 
pour arrêter et en assurant les 
premières prescriptions de substituts 
nicotiniques, le chirurgien-dentiste 
contribue à la dénormalisation du 
tabagisme.
Par rapport à la pratique médicale 
généraliste, l’équipe du cabinet 
dentaire revoit plus régulièrement 
ses patients, et peut dès lors les 

motiver, lors de plusieurs interventions 
successives, à entreprendre un 
sevrage tabagique. Pour favoriser cet 
arrêt de consommation, l’intervention 
brève sous forme d’un entretien 
motivationnel semble être l’approche 
la plus appropriée au cabinet dentaire. 
Elle seule permet de de systématiser le 
repérage, la prescription et l’orientation.
L’engagement des chirurgiens-
dentistes et de leurs équipes dans 
la prévention et la prise en charge 
du tabagisme c’est enfin et plus 
largement un changement nécessaire 
dans le sens de la promotion de la 
santé, d’action sur les déterminants de 
santé, au bénéfice de l’ensemble de la 
population.
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Dr Bilal OMARJEE
Chirurgien-dentiste spécialisé en 
chirurgie orale, implantologie et chirurgie
pré-implantaire, Centre médical TERRA 
Intérêt particulier pour la dermatologie 
buccale, les patients à risque et
l’imagerie 3D, La Réunion

Dr Maëva SINSEAU
Chirurgien-dentiste spécialiste 
en médecine bucco-dentaire
Ancienne interne des hôpitaux,
La Réunion

M. Stéphane HARRIBEY
Orthophoniste libéral à Saint-Louis, 
Hypnose Intégrative®, Membre du 
conseil scientifique et du conseil 
d’administration de SAOME,
La Réunion

Dr Dominique LABASTIE
Chirurgien-dentiste omnipraticienne 
libérale, attachée de cours au CNQAOS 
(Centre de Formation et de Qualification 
des Assistantes Dentaires), Equipe 
pédagogique du DU hypnose,
Université de La Réunion

Dr Camille PUDDU
Médecin généraliste travaillant en 
addictologie, au CSAPA  Ouest et Sud 
de l’Association Addictions France et au 
SCJE(7) Nord et Sud dans le protocole 
grandes addictions, La Réunion

Mme Isabel URDAPILLETA
Professeur des Universités en 
Psychologie de la Santé, Responsable 
scientifique de l’axe Cognition et 
interaction sociales, modélisation et 
simulation du Laboratoire Cognitions 
humaine et artificielle (CHArt), 
laboratoire interdisciplinaire de 
l’Université de Paris 8

Dr Marc GUNEPIN
Chirurgien-dentiste 
intervenant à la prison du Port 
et au CHU Felix Guyon,
La Réunion

Dr Frédérique MOHY
Médecin algologue 
Hypnothérapeute au CHU de 
La Réunion, Responsable de 
service Centre d’Evaluation et 
de Traitement de la Douleur, 
Responsable pédagogique
du DU hypnose,
Université de La Réunion

Dr Pascaline RAUCH
Chirurgien-dentiste en 
exercice libéral à La 
Possession,
La Réunion

Mme Fabienne VITRY
Socio-esthéticienne CODES, 
exerçant en clinique de 
rééducation à la Clinique 
Saint-Vincent, dans le milieu 
du polyhandicap à la MAS Les 
Pléiades de la Fondation Père 
FAVRON et dans le milieu de 
la santé mentale à la Clinique 
des Flamboyants, La Réunion

Véronique VOSGIEN
Médecin psychiatre addictologue 
Chef de pôle service Addictologie 
CH Lens
Chef de pôle service addictologie 
EPSM-AL Saint-André-lez-Lille 
depuis 2016
Présidente de l’Association Hauts-
de-France Addictions 

Dr Nadia LADJ
Chirurgien-dentiste, consultation 
à la PASS du CHU Felix Guyon,
La Réunion

Dominique Waliya NATIEZ
Diététicienne Nutritionniste et 
Hypnothérapeute dans un cabinet 
libéral à Saint-Leu, Responsable 
d’un organisme de formation 
ELLIPSE OI pour des formations en 
hygiène HACCP et en diététique,
La Réunion

Dr Nicolas SCHLITTER
Chirurgien-dentiste en exercice 
libéral à Saint-Paul,
La Réunion

Dr Louis VON THEOBALD
Psychiatre et Addictologue, La Réunion

Après avoir travaillé 3 ans dans le service d’addictologie du professeur VENISSE à Nantes avec une activité sur les addictions aux 
substances psycho actives (alcool cannabis cocaïne héroïne...) et sur les addictions comportementales (TCA, sexe, jeu de hasard et 
d’argent), le Dr VON THEOBALD a travaillé 4 ans en clinique spécialisée sur les troubles de l’humeur et de la personnalité. 
Il exerce aujourd’hui une activité libérale en cabinet avec une pratique variée. 

La bouche, fenêtre sur l’organisme, peut révéler en avant-
première les symptômes d’une addiction.
La sphère orale n’étant pas épargnée par la toxicité propre 
de ces substances, le chirurgien-dentiste peut avoir un rôle 
sentinelle pour dépister les consommations à risque.

Par un examen buccal stéréotypé, rapide et reproductible par tous, 
nous nous attacherons à mettre en exergue ces signes à rechercher, 
qu’ils soient spécifiques ou non d’une substance addictive.

La Réunion présentant sa propre épidémiologie en 
addictologie, les différents tableaux cliniques seront dressés.  
Nous apporterons des clés pour une prise en charge raisonnée 
de ces patients nécessitant des précautions particulières par 
le chirurgien-dentiste.

L’objectif final étant, à travers la transversalité de la prise en 
charge par les soignants, une réhabilitation orale réussie pour 
un pas supplémentaire vers leur réhabilitation globale. 

Les troubles du comportement alimentaire tels que la boulimie et l’anorexie sont encore sous-diagnostiqués malgré leur prévalence 
importante. Après une brève présentation de ces pathologies et des outils permettant de les repérer, nous verrons comment les troubles 
bucco-dentaires associés peuvent être une porte d’entrée vers l’établissement d’un diagnostic et d’une relation thérapeutique ; et permettre 
ainsi l’orientation vers un réseau de soin en cours de structuration à La Réunion. Nous verrons aussi quel conseil minimal donner à ces 
patients dans une optique de réduction des risques. Ces différentes notions seront illustrées par une situation clinique.
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(5)Permanence d’Accès aux Soins de Santé
(6)Centres de Soin, d’Accompagnement et de Prévention en Addictologie
(7)Service de Contrôle Judiciaire et d’Enquêtes

Intervenants  de l’après-midi



8h

8h30/9h00

9h00/10h45 

10h45-11h

11h00/12h30

12h30/14h00

14h00/15h30

Accueil

Ouverture

Plénière : Santé bucco-dentaire, usages et addictions - état des lieux
Intervenants :

•	 Dr Bilal OMARJEE et Dr Maëva SINSEAU
•	 Dr Neelesh DHUNY
•	 Dr Nicolas BONNET
•	 Dr Louis VON THEOBALD

Pause

Plénière : Addictologie, concepts et posture 
Intervenant :

•	 Pr Marc AURIACOMBE, (en visio)

Pause déjeuner

Atelier au choix 

1. Image de soi
Intervenants :

•	 Dr Pascaline RAUCH
•	 Mme Isabel URDAPILLETA
•	 Mme Fabienne VITRY
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Centre de Ressources et d’Expertise
sur les usages et addictions

15h30/15h45

15h45/16h00

16h00/17h30  

17h30-18h 

2. Tabac – repérage, évaluation, prescription de traitements de 
substitution nicotinique
Intervenant :

•	 Dr Nicolas BONNET

3. Hypnose et soins dentaires
Intervenants :

•	 Dr Frédérique MOHY
•	 Dr Dominique LABASTIE

Pause

Restitution des ateliers

Débat : Quelle(s) prise(s) en charge ?
•	 Dr Camille PUDDU
•	 Dr Nicolas SCHLITTER
•	 Dr Marc GUNEPIN
•	 Dr Nadia LADJ
•	 Mme Isabel URDAPILLETA
•	 Dominique Waliya NATIEZ
•	 Dr Frédérique MOHY
•	 M. Stéphane HARRIBEY

Perspectives et clôture
•	 Retour d’expérience de Hauts-de-France Addictions (en visio) 
Dr Véronique VOSGIEN

•	 Perspectives - Dr Patrice HEMERY, Président de SAOME



Basée à La Réunion depuis 2001, SAOME est devenue centre de ressources et d’expertise en 2022.
Son objectif consiste, dans le champ des usages et pratiques addictives, à promouvoir la santé par la prévention, la 
réduction des risques et des dommages, l’accompagnement et la recherche. Ceci notamment par la mise en synergie des 
acteurs œuvrant à La Réunion et, plus largement, dans l’océan Indien.
Les missions de SAOME s’appuient au préalable et de façon transversale sur l’observation, et sur des dynamiques de 
communication.

Quatre orientations stratégiques, interactives et 
complémentaires sont recherchées :
•	 favoriser la synergie entre acteurs œuvrant à La Réunion et, plus 

largement, dans l’océan Indien,
•	 participer au développement des compétences,
•	 contribuer au déploiement d’une expertise, à la recherche et au 

développement,
•	 concourir à l’élaboration et à la mise en œuvre des politiques 

publiques.

SAOME est délégué régional du RESPADD

Les valeurs des membres, bénévoles et salariés SAOME :
Complémentarité - Respect - Engagement - Professionnalisme

Abonnements aux 
newsletters

QUESTIONNAIRE D’ÉVALUATION

115C allée de Montaignac, 
97427 ETANG SALE LES 
HAUTS – LA REUNION

0262 22 10 04

Présentation
SAOME

Votre avis est important. 
Nous vous remercions de 
bien vouloir répondre au 
questionnaire d’évaluation 
accessible par ce QR code

Différentes unités (dites « cellules ») 
déclinent les activités


